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La Géorgie est absolument calme
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Source : « L’Humanité
  », 17 septembre 1924, p. 1. Notes MIA.
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  céla,   lés ménchéviks gé
orgiéns continuént  d’inondér  la  préssé dé nouvéllés  fantaisistés
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Sé basant sur l’appui qu’ils éspé�rént obténir dés léadérs socialistés français,  Rénaudél  ét  Blum, ils
s’éfforcént d’introduiré dans l’acté dé réconnaissancé dés soviéts par la Francé2 léur cas particuliér ét,
par céla mé mé, cré
ér uné causé dé conflit éntré nos pays.
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  réconnué ré
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én causé mais au contrairé a é
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 tisté.

Quant au ré
gimé social ét politiqué dé la Gé
orgié, cétté quéstion concérné uniquémént lés ouvriérs ét
lés paysans gé
orgiéns ét pérsonné d’autré.

Rakowsky.

1 La « Conférence économique et financière internationale » de Gênes s’est tenue du 10 avril au 19 mai 1922 dans le but
résoudre les questions de la reconstruction économique et  du système commercial  et  financier international.  Pour la
première fois invitée à une telle conférence par les puissances impérialistes, la Russie soviétique marquait ainsi son entrée
dans la politique internationale.

2 Le gouvernement français, qui avait reconnu l’indépendance de la Géorgie menchévique de 1918 à 1921, avait condamné
l’invasion  de  ce  pays  par  l’Armée  rouge  en  1921.  Lors  des  pourparlers  préliminaires  visant  à  établir  des  relations
diplomatiques  franco-soviétiques  au  début  de  l’année  1924,  les  Français  ont  plaidé  en  faveur  de  la  souveraineté
géorgienne. Dans la pratique, cependant, la question de la Géorgie a été retirée et n’a plus été soulevée par la partie
française après l’annonce de sa reconnaissance officielle de l’URSS le 28 octobre 1924.

https://www.marxists.org/francais/bios/blum.htm
https://www.marxists.org/francais///bios/renaudel.htm
https://www.marxists.org/francais/rakovsky/index.htm

